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Le jeudi 3 novembre
2016 dans la matinée,
le ministre de l'Inté-
rieur a eu connaissance
de l'interpellation par
des éléments de la Di-
rection générale de la
Documentation et de
l'Immigration (DGDI),
au siège du groupe de
presse « Nord Édition »,
de 14 personnes qui
ont été gardées à vue et
auditionnées. 
Sur les 14 personnes
interpellées dont cer-
taines, n'ayant aucun
lien avec les organes de
presse Échos du Nord et
Faits divers, 13 ont été
libérées le 4 novembre
2016. 
Cette initiative unilaté-
rale de la DGDI qui a
également suscité
beaucoup d'interroga-
tions dans l'opinion a
amené le ministre de
l'Intérieur à commettre
une enquête adminis-
trative à l'effet de cer-
ner les contours d'une
telle action opérée par
cette entité des Forces
de police nationale. 
Des résultats de cette
enquête, il ressort des
violations manifestes
des lois et règlement
applicables aux procé-
dures judiciaires et aux
libertés fondamentales
; toutes choses ayant
amené le ministre de
l'Intérieur à ordonner
la libération immédiate
de la Rédactrice en chef
adjoint de l'hebdoma-
daire «Échos du Nord». 
Tirant les consé-
quences de cette voie
de fait et pour préser-
ver les services placés
jusqu'ici sous sa direc-
tion, de tout discrédit
préjudiciable à ses mis-
sions, le Directeur gé-
néral de la
Documentation et de
l'Immigration a re-
noncé à ses fonctions
en posant formelle-
ment sa démission. 
Le ministre de l'Inté-
rieur en a pris acte. 

Fait à Libreville, le 8 no-
vembre 2016

Lambert-Noël Matha

Communiqué du mi-
nistre de l'Intérieur

Avant l'actuel Premier ministre,
Franck-Emmanuel Issoze
Ngondet, ils sont trois, sous le
magistère du président Ali
Bongo Ondimba, à avoir
connu la même épreuve.
Même si c'était dans des
contextes différents. Il s'agit de
Paul Biyoghe Mba (novembre
2009), Raymond Ndong Sima
(avril 2012) et Daniel Ona
Ondo (mars 2014).

NOMME Premier minis-tre fin septembre dernier,Frank-Emmanuel IssozeNgondet va affronter, au-jourd'hui, l'étape consti-tutionnelle de laDéclaration de politiquegénérale aux fins d'obte-

nir la confiance de l'As-semblée nationale. Il estainsi la troisième person-nalité, sous le magistèred'Ali Bongo Ondimba,mais le premier de sondeuxième mandat, à subircette épreuve. PaulBiyoghe Mba, RaymondNdong Sima et Daniel OnaOndo l'ont fait lors duprécédent mandat. Mêmesi, à chaque fois, c'étaitdans des contextes diffé-rents.Pour rappel, en 2009, lePremier ministre, PaulBiyoghe Mba avait pu ob-tenir la confiance de l'As-semblée nationale enemportant 90 voix favo-rables à la politique qu'ilvenait de présenter, surles 98 députés votants.Ce, à la suite de ce qu'il

avait, lui-même, qualifiéd'un «très long exposé».Seul, le groupe des Forcesdu changement, àl'époque dirigé par Za-charie Myboto, s'y étaitclairement opposé. Aupoint de dénoncer cer-taines mesures, dontcelles relatives aux nomi-nations des secrétairesgénéraux, des directeursgénéraux et leurs ad-joints. Tout comme cegroupe avait recom-mandé à Paul BiyogheMba, «de faire des sacri-
fices à tous les niveaux, de
manière à booster les
vieilles pratiques et tirer le
pays vers le haut». Pour sa part, c'est en avril2012 que son successeurRaymond Ndong Sima,avait reçu le vote de

confiance des députésavec un peu plus d'adhé-sions. Sur les 113 votants,en effet, ce Premier mi-nistre avait bénéficié duvote de 110 élus. Mais,au-delà de ce résultat, lesparlementaires dugroupe PDG avaient toutde même surpris plu-sieurs observateurs, encritiquant, entre autres,les agences dont «la créa-
tion et le fonctionnement,
disaient-ils, échappaient
totalement au contrôle du
Parlement».Dans le même esprit, etquoique n'ayant aucungroupe parlementaire àl'Assemblée nationale, lesreprésentants de l'oppo-sition à l'époque, Alber-tine Maganga Moussavou(PSD) et Narcisse Massala

Tsamba (UPNR), s'étaientégalement montrés cri-tiques à l'égard du pro-gramme de Ndong Sima.Plus proche de nous, Da-niel Ona Ondo. Sur les116 votants, le prédéces-seur d'Issoze Ngondetavait obtenu 111 voix''pour'', contre seulement,2 abstentions.Reste que, contrairementà ses prédécesseurs, la si-tuation paraît plus com-pliquée, aujourd'hui, auregard du contexte actuel.Aussi bien, au niveau desdéputés qui s'achemi-nent, petit-à-petit vers leterme de leur mandat,qu'au niveau des défisque devront relever Em-manuel Issoze Ngondet etson équipe (lire par ail-leurs).

Sur les traces de Biyoghe Mba, Ndong Sima et Ona Ondo

Assemblée nationale/Déclaration de politique générale du Premier
ministre aujourd'hui
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Discrète, la méthode de
l'actuel chef du gouverne-
ment semble reposer sur
des exigences de résultats
sur fond de loyauté et fidé-
lité. Cela dans le strict res-
pect du fonctionnement
des institutions de la Répu-
blique.

PEUT-ON réellement par-ler d'un style Issoze Ngon-det au même titre qu'on aévoqué à une période diffé-rente un style Léon Me-biame ou Casimir Oye Mba,deux de ses anciens prédé-cesseurs à la Primature ?Plus d'un mois après sa no-mination comme chef degouvernement, difficile decerner véritablement lescontours de la méthode del'actuel locataire de l'Im-meuble du 2-Décembre.N'empêche que, à la diffé-rence de certains de sesdevanciers qui ont pré-tendu ''n'avoir jamais gou-
verné'', il semble avoir prisla mesure de l'immensitéde sa tâche et entend l'as-sumer pleinement de ma-nière à poursuivre lesréformes engagées et à ou-

vrir de nouveaux chantiers,dans la perspective de lamatérialisation du Planstratégique Gabon émer-gent (PSGE).Pour preuve, deux se-maines après sa nomina-tion, il a présenté lesmesures prioritaires descent premiers jours de songouvernement. Un ensem-ble d'actions que les diffé-rents membres de sonéquipe se doivent de maté-rialiser, au bout d'un peuplus d'un trimestre. Autantdire des obligations de ré-sultats assorties de res-ponsabilité.Car, par dessus tout,Franck-Emmanuel IssozeNgondet est un pragma-tique. En ce sens qu'il pri-vilégie l'efficacité sur leterrain et dans les dossiers.Plusieurs ministres sem-blent l'avoir compris, pouravoir réagi promptementface aux mouvementsd'humeur déclenchés ré-cemment par certaines or-ganisations syndicales. Cequi était peu courant sousles gouvernements OnaOndo dans lesquels, sem-ble-t-il, la règle était aupourrissement. Si bien queplusieurs grèves pouvaientperdurer dans le temps,sans réaction apparentedes membres du gouverne-

Emmanuel Issoze Ngondet : l'efficacité au service de l'action publique
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base duquel le présidentde la République a été élu.Car, fondamentalement, sadémarche s'appuie sur lesnotions de loyauté et fidé-lité dans le strict respect del'esprit de fonctionnementdes institutions de la Répu-blique. Loin des comporte-ments d'arrière-penséespoliticiennes de certains deses devanciers, qui sem-blaient agir en ''super chefsde  gouvernement''. D'au-cuns attendent voir com-ment il entend gérer sarelation avec la présidencede la République.

ment. Ce qui avait fait naî-tre, dans une partie del'opinion, le sentiment dif-fus que les gouvernants nese préoccupaient guère desdifficultés de leurs compa-triotes. Reste maintenant àvoir si les propositionsfaites par ces ministres,vont taire les mouvementsdéclenchés ? Comme pour dire que laméthode de l'actuel Pre-mier ministre se veut éner-gique et rigoureuse. D'oùsans doute son admirationpour la Nationaleman-schaft (Équipe nationale de

football allemande), aprèsles Panthères. Au-delà,cette méthode est égale-ment discrète et doubléed'une communication aussitempérée que possible. Lapreuve ? Après sa nomina-tion le 28 septembre der-nier, il n'a fait que deuxcommunications publiquesimportantes. L'une, pourdonner la date de la com-position du gouvernement.L'autre, pour énoncer lesmesures prioritaires de sonéquipe gouvernementale,en laissant entre-temps àses ministres le soin de

rendre publiques leurs ac-tions et d'en préciser lescontours.C'est à croire que, lui Pre-mier ministre, Franck-Em-manuel Issoze Ngondetentend apporter unetouche sobre tout en n'ap-paraissant pas envahis-sant, aux yeux de l'opinionet des autres membres deson équipe. En somme, un chef de gou-vernement ''normal'', sou-cieux des prérogatives desuns et des autres et résoluà matérialiser le pro-gramme de société sur la

Le Premier ministre,
Franck Emmanuel Is-
soze Ngondet, attaché
à l'efficacité de l'action

publique.
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